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É d i t o r i a l

Il y a environ 4 ans, la Dre Susan Chow, membre 
respectée de la communauté dentaire de Van-
couver, m’a contacté pour discuter d’un projet 

qu’elle venait d’entreprendre. Au fur et à mesure 
que la conversation progressait, il semblait qu’elle 
avait épousé une cause perdue – sauver de la fer-
meture les installations d’enseignement clinique 
aménagées dans le même immeuble où se trouvent 
le Collège des chirurgiens dentistes et l’Association 
dentaire de la Colombie-Britannique.

Ce local avait servi pendant de nombreuses 
années aux cercles d’études dentaires de la région 
de Vancouver. Cependant, le moment était venu 
d’y effectuer de grands travaux de rénovation ou 
de le fermer. L’idée de la fermeture contrariait 
la Dre Chow qui était fermement d’avis que des 
installations mises à jour et dynamisées étaient à 
la fois nécessaires et faisables. Elle se demandait 
pourquoi les dentistes canadiens devaient se rendre 
dans des instituts au sud de la frontière quand nous 
pouvions construire et soutenir des établissements 
comparables ici.

La Dre Chow s’est rendu compte qu’une impor-
tante campagne de financement s’imposait pour 
réaliser son rêve. Au fil des ans, elle m’a tenu au 
courant des efforts de l’Alliance des cercles d’études 
de la Colombie-Britannique, un groupe regroupant 
elle-même et les Drs Robert Elliott, Chris Hacker, 
Don MacFarlane, Craig Naylor, Doug Neilsen, 
Mark Norris et Garry Sutton. 

Ces dentistes dévoués ont fait appel au Collège, 
à l’association provinciale, à des dentistes particu-
liers, à des sociétés dentaires et à ceux qui parti-
cipent au commerce et à l’industrie dentaires afin 
d’obtenir un soutien, sensibiliser les intéressés et 
recueillir des fonds pour le projet. Grâce à des mises 
à jour régulières, j’ai appris que le but du groupe, 
soit de créer une clinique de classe mondiale qui 
pourrait fournir une formation dentaire continue 
sur les lieux et dans le monde grâce au pouvoir des 
nouvelles technologies, était près d’être atteint.

Cependant, je ne m’attendais pas à l’efferves-
cence qui a entouré l’ouverture du nouveau Centre 
d’apprentissage Sirona le mois dernier quand je 
me trouvais à Vancouver pour le Congrès annuel 
de l’ADC. Comme on l’explique à la page 176, la 
Dre Chow et ses collègues ont, par pure déter-
mination, créé un merveilleux centre qui devrait 
s’avérer une formidable ressource pour notre pro-
fession au cours des années à venir.

J’ai été particulièrement reconnaissant de parti-
ciper à l’ouverture de ce centre, car ce fut pour moi 
une occasion de rencontrer de nombreux collègues 
qui s’intéressent profondément au mouvement des 
cercles d’études. L’un de mes objectifs est d’inté-
resser plus de membres des cercles d’études à titre 
de collaborateurs de matériel clinique pour le JADC. 
Je suis persuadé que des informations pratiques et 
précieuses sont transmises lors des réunions des cer-
cles d’études. Si nous pouvons «embouteiller» cette 
information en vue d’une large distribution dans le 
JADC, nous rendrons notre publication encore plus 
incontournable. J’invite donc les membres des cer-
cles d’études partout au Canada à engager le dialogue 
avec moi afin de savoir comment nous pouvons nous 
entraider pour atteindre nos buts respectifs.

Je m’accroche au rêve que le JADC sera large-
ment reconnu comme une publication de classe 
mondiale dédiée à la transmission du savoir dont 
lecteurs et auteurs seront résolument fiers. Comme 
la Dre Chow et ses collègues, on m’a déjà dit que 
notre publication faisait face à des obstacles insur-
montables il y a quelque 10 ans. Or, je suis d’avis 
que le JADC est un «journal avec une attitude dyna-
mique», et en faisant appel de nouvelles façons à de 
nouveaux partenaires, nous pouvons faire progresser 
notre profession.

Il y a quelques années, la revue The Economist 
prédisait que la formation continue pour les adultes 
serait l’une des plus grandes industries en expansion 
rapide dans le monde au cours des 30 prochaines 
années. Pour que la dentisterie survive et prospère 
en tant que profession fondée sur les connaissances, 
nous devons adhérer à la formation continue comme 
jamais auparavant. Nous avons besoin d’institutions 
canadiennes crédibles comme nos facultés de méde-
cine dentaire, le Centre d’apprentissage Sirona, nos 
associations dentaires et le JADC afin de travailler 
de concert en vue de favoriser une profession fondée 
sur les connaissances au cours des prochaines dé-
cennies. Nous le pouvons certes, et le public que 
nous servons tirera profit de tels partenariats.
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